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Yebrail Alavarez Santoyo, 

colombien , Issouf Ag Maha,  
touareg du Niger, Imad Saleh, 

palestinien ont en commun une 
vie dans un pays  déchiré par 

des conflits et de pratiquer, au 
delà des armes , le pouvoir des 

mots pour solliciter les  
consciences. 

 
Yebrail travaille  au CINED, 

centre d'investigation et  
d'éducation populaire, dans la  

région de Bas Atrato en  
Colombie.Journaliste,  

philosophe, il soutient les  
populations exclues, menacées 

par les conflits armés et la 
culture de la palme, en  

particulier les afro colombiens. 
  

Issouf, maire de Tchirozérine, 
leader de la rebelion Touarègue, 
défend les droits de son peuple 
spolié de ses terres, contaminé  

par l'extraction de l'uranium  
( multinationale Aréva) depuis 40 

ans. 
 

Imad ,écrivain originaire de 
Haïfa, poéte , chanteur des  

poèmes de Mahmoud Darwich, 
se bat pour son peuple et la   

reconnaissance d'un Etat  
palestinien dans une paix juste 

et équitable. 
 

C'est une vraie chance, il me 
semble même un honneur, pour 

les militants de la MDH  et la  
population locale de pouvoir les 

rencontrer. A nous de saisir  leur 
message pour enrichir notre  

solidarité. 
 

Chantal Grimal.  

Il expliquera la situation politique du 
Niger et les enjeux de la guerre qui s’y 
déroule, des raisons de cette nouvelle 
révolte qui a repris depuis deux ans 
dans une certaine indifférence des gou-
vernements et des médias internatio-
naux. Pour les deux soirées film "Niger : 
La bataille de 'Uranium" qui a été diffu-
sé sur France 5. 

Depuis février 2007, le nord du Ni-
ger est le théâtre de graves affronte-
ments opposant le Mouvement des 
Nigériens pour la Justice (MNJ) au pou-
voir central. L’état d’urgence a été dé-
crété en août 2007 dans la région d’A-
gadez et sans cesse reconduit donnant 
ainsi les pleins pouvoirs à l’armée : exé-

cutions sommaires ciblées, arrestations 
arbitraires, destruction des moyens de 
subsistance des nomades, populations 
déplacées, ONG interdites, et, radio et 
presse muselées sur l’ensemble du 
Niger. 

Issouf Maha nous interpellera aussi 
sur les conditions dans lesquelles la 
France, par le biais de la société Areva, 
exploite leur terre depuis 40 ans pour y 
retirer l’uranium. Aujourd’hui, environ 
150 concessions pour exploiter l’ura-
nium ont été vendues à différents pays 
ce qui induit pollution (radioactive) et 
destruction, d’une économie, de toute 
une culture dans cette région du Nord 
Niger. 

« Le destin confisqué »  d’Issouf Maha 
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Dans le cadre de « Lire à Limoges » qui se tiendra 
au Champ de juillet du 3 au 5 avril, la Maison des 
Droits de l'Homme* accueillera sur son stand Is-
souf Maha ancien maire de Tchirozérine (située 
au nord d’Agadez) qui est chargé de la communi-
cation à la Cellule Politique du Mouvement Nigé-
rien pour la justice (MNJ) en Europe. Il est l'auteu r 
de plusieurs ouvrages sur la situation des Toua-
regs dans le nord-Niger. 
 
Deux conférences sont prévues en Limousin où 
l’intervention d’Issouf Ag Maha sera précédée de la 
projection du film « Niger : la bataille de l’Uranium » 
produit par Bernard Vaillot (Galaxie Presse) avec 
l’appui de France 5 et du CNC : 
- Limoges le jeudi 2 avril à 20h30 salle Blanqui 
(annexe 3). Avec l’appui de Chlorophylle, le CCFD et 
les Amis de la Terre  
- Tulle le vendredi 3 avril - salle Marie Laurent (19 
avenue Alsace Loraine). Avec l’appui de Corrèze 
Environnement et Mashikuna dans le cadre de la 
Semaine du Développement durable 

La guerre bat son plein sur toute la 
partie septentrionale du Niger avec son 
cortège de deuil, de haine et de désola-
tion. Le gouvernement nigérien tente vai-
nement de discréditer la rébellion du MNJ 
en qualifiant le phénomène de banditisme 
bénin ; pourtant les accrochages se multi-
plient dans l’Aïr et l’armée se venge sur 
les civiles qui sont massacrés en toute 
impunité. La classe politique et la presse 
indépendante prises en otage par un ré-
gime qui s’endurcit chaque jour davan-
tage observent un silence de démission. 

Issouf Ag MAHA nous plonge à tra-
vers les péripéties d’un peuple souvent 
incompris, dans les méandres d’une ré-
bellion touarègue oubliée des médias et 
de l’opinion internationale. 

Par cet acte, il tente de comprendre 
pourquoi les siens se sont vus contraints 
de prendre les armes pour se faire enten-

dre face à la politique oppressive des 
pays qui les hébergent. Il nous décrit 
comment ce peuple, malmené par un Etat 
censé le protéger et stimulé par la course 
effrénée à l’énergie nucléaire, assiste 
sans recours à la confiscation de son 
territoire et de son destin. 

Après "Touareg du XXIe siècle" en 
2006, "Le destin confisqué" est un témoi-
gnage saisissant, le cri du cœur d’un 
homme attaché à son pays, à sa culture 
et à la liberté. Avec les témoignages de 
Ibrahim Manzo Diallo, BMT (ancien tra-
vailleur des mines), Alain Joseph et Pierre 
Schmitt. Postface de Michel Pons - Pho-
tographies : photos exclusives de l'auteur, 
et photos de Samuel Bourguet, Marielle 
Cartiaux et Pierre Schmitt. 
 

*Cette action s’inscrit dans le cadre d’un 
programme activités soutenu par la Région 
Limousin. 
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Bilan du Forum Social Mondial de Belém  
 

Lors du 9ème Forum Social Mondial à Belém, au Brési l, la principale question qui ressortait des milita nts  
présents sur place est de savoir comment le mouveme nt altermondialiste peut arriver à trouver un nou-
veau souffle et proposer un plan d’actions concrète s face aux crises auxquelles le monde est confronté  ? 

Ce Forum qui se tenait pour la 
première fois en Amazonie, était 
aussi le lieu pour aborder les en-
jeux de la crise écologique. Les 
peuples indigènes qu’ils soient d’A-
mazonie ou d'autres régions 
d'Amérique du Sud étaient pré-
sents pour apporter leur 
conception du rapport que l’on 
doit avoir avec la "mère terre" 
pour préserver les grands 
équilibres environnementaux. Il 
y a eu aussi pour la première 
fois la tenue d’un forum sur le 
thème "sciences et démocra-
tie". Celui-ci consistait à réflé-
chir sur le rôle des sciences, 
de la recherche qui doit sortir 
de l’asservissement aux gran-
des firmes transnationales, 
repenser le rapport entre 
sciences et les citoyens. 

Face à cette situation de 
crise, les altermondialistes ne se 
satisfont plus de dire qu’un autre 
monde est possible .  

Une des grandes questions de 
ce forum était de savoir dans quelle 
mesure l’ensemble des acteurs de 
la société civile seront capables de 
trouver les moyens de dépasser 
leurs divergences et d’élaborer des 
plateformes de coopérations effi-
cientes ? Sur ce point les deux der-
niers jours du Forum Social mondial  
ont permis d'élaborer un ensemble 
de texte pouvant servir de base de 
départ pour des mobilisations à une 
échelle globale. 

Le Conseil International du 
Forum Social Mondial a eu ten-
dance à Belém à trop s'abandon-
ner au principe « qu’à partir du 
désordre pouvait naître la créati-
vité ».   

Certes la diversité des acteurs 
impliqués dans un forum social 
constitue indéniablement une ri-
chesse, mais le défaut d'organisa-
tion des espaces de débats a rendu 
de fait le travail de mutualisation et 
de construction des alternatives très 
hypothétique (très nombreuses an-
nulations d'ateliers et de séminai-
res, éclatement des travaux sur 
deux campus, traduction quasi ab-

sente des rencontres, difficultés 
pour les médias indépendants à 
travailler dans de bonnes conditions  
et d'accéder à des informations fia-
bles...). Ce chaos organisationnel 

donnait de surcroît  l'avantage aux  
structures les plus importantes qui 
ont plus les moyens d'apporter de 
l'organisation et de mobiliser leur 

public. Le résultat des déclarations 
finales est aussi à nuancer du fait 
des difficultés des délégués à parti-
ciper chaque jour aux réunions (le 
total n'a jamais excédé les 5% de 

l'ensemble des inscrits). 
Parmi les points les plus 
favorables on peut souli-
gner que ce Forum Social 
marque une remobilisation 
du mouvement altermondia-
liste après une période en 
creux de plusieurs années et 
un nombre de participants qui 
a du dépasser le chiffre de 
100 000.  
On peut aussi saluer à Be-
lém, la rencontre de cinq 
des présidents d'Amérique 
du Sud :   Elle a apporté un  
soutien et une validation du 
travail engagé par l'ensemble 
des mouvements sociaux im-

pliqués depuis 2001 dans le proces-
sus des Forums Sociaux.  

Guillaume Bertrand. 

Le début du Forum a été marquée par une grande  
marche d’ouverture dans les rues de Belém. 

Des jeunes témoignent au Forum Social Mondial 

Lors d’une table ronde de jeu-
nes militants ont témoigné de leurs 
parcours et de leurs mobilisations 
actuelles : Paulo de Santiago (Chili), 
Guillomie de Sao Paulo ( Brésil), 
Alexandra de Bogota (Colombie), 
Eduardo du Mexique. Vivant dans des 
milieux de drogues, Sida, violences ou 
à la rue, ils ont pu, à l´âge de 10 ans, 
grâce à des radios communautaires et 
des ateliers d´expression, trouver une 
confiance en eux, une identité, ap-
prendre à vivre en groupe, certains 
soutenus par Terre des Hommes Alle-
magne. Ce cheminement les a amené 
à une prise de conscience sur les cau-

ses de leur situation et donné l’envie 
de devenir actifs pour un changement 
de vie collectivement. Maintenant 
âgés de 14, 16 et 17 ans, ils prennent 
en charge l´animation de plus jeunes 
par des ateliers d’expression non vio-
lente et des ateliers de tris des dé-
chets.. Le forum leur a permis, venant 
de 4 pays éloignés, de se rencontrer 
et faire connaître leur mobilisation. 

Dans un atelier- théâtre, d'autres 
jeunes, brésiliens, sont venus en 
costume présenter une histoire du 
Brésil, la vie des indiens, l´arrivée 
des colons puis l´esclavage des 
noirs... Cette présentation, passant un 
message d’égalité, s´est terminée par 
de la danse mêlant dans un rythme 
incroyable, jeunes acteurs et public, 
c’est aussi cela la vitalité brésilienne . 

La motivation commune remarqua-
ble de ces jeunes s’est aussi exprimée 
avec des français soutenus par le Fo-
rum Social d’Ivry. Dans un atelier 
construit avec des jeunes de la favela 
Mare de Rio de Janeiro, ils ont pré-
senté un théâtre musical ¨les jeunes 
des périphéries prennent la parole¨ 
par le théâtre. 

Des jeunes interviennent au FSM avec la  
volonté de changer la société où ils vivent. 
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Depuis 2004, l´ONG Thydewas* 
"Espérances de la terre" a permis 
à différentes communautés in-
diennes du Nordeste du Brésil 
d´accéder à Internet. Elle est pré-
sente au FSM pour faire connaître 
ce que sont les luttes des indiens 
du Nordeste mais aussi permettre 
à une délégation d´indiens 
"ethno-journalistes" de produire 
de l´information sur ce qui se 
passe à Belém.  

Dans le Nordeste, sur 
les territoires des 
indiens, il y a beau-
coup de conflits à 
cause de la terre. 
Beaucoup d´entre 
eux sont confrontés 
aux propriétaires ter-
riens et autres pisto-
leros. A travers le 
projet "Arcodigital" 
les indiens ont fait le 
choix d´utiliser les 
nouvelles technolo-
gies de l´information 
et de la communica-
tion comme moyen 
de lutte. Là où il y a 
beaucoup de crimes 

impunis, des discriminations liées à 
la méconnaissance sur les indiens, 
des grands médias qui abordent 
trop peu la réalité des indiens, l´idée 
est venue de donner les moyens 
aux indiens pour qu’il puissent faire 
leur propre communication. Sur leur 
site*, les indiens font la même 
chose que les journalistes, ils pro-
duisent leur propre journal 
d´actualités, ils rétablissent leur his-
toire, ils travaillent pour préserver 

leur culture et la faire connaître au 
monde. Dés le début sept commu-
nautés indigènes ont participé au 
projet. Désormais, celui-ci implique 
une douzaine de nations du Nor-
deste. A Belém deux indiennes ap-
partenant à la communauté des 
"Guarani Kaiowa" issues de la ré-
gion du sud du Mato Grosso com-
plètent cette délégation. 

A Belém, le groupe présent (une 
dizaine de personnes) a organisé 
une séance de présentation des 
projets de Thydewas, a participé de 
façon active à des visioconférences 
du Forum Social Mondial Etendu 
notamment avec Ténériffe, Nantes 
et la Rochelle. Les membres de la 
délégation produisent des articles et 
des photos pour faire profiter les 
communautés indiennes de leurs 
expériences. 
 
*L´ONG Thydewas a noué un partenariat avec 
la Maison des Droits de l´Homme de Limoges 
avec l´appui de la Région Limousin en 2006 
pour mener une campagne de Paix dans le 
sud de l´Etat de Bahia au Brésil avec les in-
diens "Pataxo Hahahae", en France et en 
Belgique en 2008 dans le cadre d’une action 
similaire - Site : www.indiosonline.org.br 

Les indiens vus par les indiens au FSM 

La délégation présente dans les locaux où se sont d éroulées  
les visioconférences avec différentes villes du mon de. 

Le fait le plus marquant de ce 
forum est sans doute que la ques-
tion du partenariat renforcé entre 
les associations et les autorités 
locales est de moins en moins ta-
bou. Dans plusieurs ateliers les élus 
ont souligné l´importance de travailler 
plus en liens avec les acteurs de ter-
rain afin de rendre les politiques plus 
efficientes et renforcer l´implication 
des citoyens dans la vie publique. Les 
part ic ipants ont  convenu de 
l´importance d´un partenariat qui doit 
de plus en plus s´établir entre les col-
lectivités ayant le souci de la cohésion 
territoriale et les associations porteu-
ses de solidarité. La présence de cinq 
chefs d´Etats de l´Amérique Latine à 
Belém a été perçue comme un encou-
ragement à poursuivre ce processus 
comme il constitue une légitimation 
des alternatives qui sont portées par 
le mouvement altermondialiste depuis 
10 ans. 

La décentralisation a été aussi 

l´autre grand sujet de discussions. 
S´il a été beaucoup question de la 
démocratie participative avec la né-
cessité de constituer un réseau des 
collectivités mettant en place un bud-
get participatif, la poursuite des politi-
ques de décentralisation partout à 
travers le monde apparaît comme 
fondamentale pour rapprocher les 
citoyens des lieux de prises de déci-
sions politiques. Les élus se sont aus-
si montrés soucieux des problèmes 
de financements posés. Dans de 
nombreux cas, les politiques de dé-
centralisation menées par les Etats se 
font sans la mise à disposition des 
moyens financiers correspondants. 
Dans ce contexte, le maintien des 
services publics de qualité et l´accès 
aux droits des citoyens sont rendus 
plus difficiles. Il apparaît important 
que les collectivités se coordonnent 
davantage pour agir sur ce point. 

La Coopération Décentralisée a 
aussi été abordée dans plusieurs 

ateliers. Elle apparaît comme un 
moyen de rapprochement avec les 
citoyens et comme un vecteur effi-
cace de lutte contre la pauvreté. Les 
participants se sont montrés soucieux 
d´un manque de coordination entre 
les acteurs, ils ont montré le désir de 
trouver les moyens d´une meilleure 
coordination avec les politiques de 
coopération mises en oeuvre par les 
Etats. 

L´actuelle crise financière a ren-
forcé la détermination des autorités 
locales impliquées dans ce forum 
mondial, de développer les actions 
pour peser davantage sur les politi-
ques mises en oeuvre par les Etats 
et les instances internationales. 
Parmi les grands rendez-vous annon-
cés, on trouve le Forum Mondial de 
l´Eau qui se tient à Istanbul en mars 
2009 ou le Congrès de la CGLU 
(Instance de coordination entre les 
collectivités territoriales au niveau 
mondial). 

Forum des autorités locales : Pour un partenariat  
renforcé avec les acteurs de la société civile  

 

Du 29 au 31 janvier, à Belém, s´est tenu le 8ème Foru m des Autorités Locales en parallèle au Forum Socia l 
Mondial. Plus de 150 délégués venus de divers pays du monde ont travaillé sur différents axes tels que  
l´inclusion sociale et les droits de l´homme dans l es villes, la Coopération Décentralisée, Solidarité e t paix, Envi-
ronnement et articulation territoriale ainsi que Se rvices Publics et métropoles solidaires. 
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Nous ne paierons pas pour leurs 
crises le 28 Mars, à 14h place de la 
Motte à Limoges affirmons nos so-
lutions face au G20 et à l'OTAN.  

Le G20, qui regroupe les gouverne-
ments des 20 pays parmi les plus riches 
du monde, se réunira le 2 avril à Londres 
avec la prétention d’apporter des répon-
ses à la crise. L'OTAN tiendra sa confé-
rence les 3 et 4 avril à Strasbourg et 
Baden-Baden où la France entend s'inté-
grer dans le commandement militaire. 
Dans les deux cas nous dénonçons un 
dénie de démocratie. 

Le G20 incarne  le résultat de cette 
politique néo-libérale dont on constate 
aujourd'hui les échecs, l'OTAN est l'ins-
trument militaire qui a servi les même 
intérêts. Nous qui intervenons sur les 
terrains sociaux, économiques, écologi-
ques, de la paix ou de la solidarité inter-
nationale savons les dégâts qu’ils ont 
eux-mêmes causés. 

Ces dégâts sont la conséquence 
d’un modèle ultra-libéral fondé sur le 
laisser-faire,  l’accumulation des profits à 
court terme par une minorité, la spécula-
tion financière, la répartition inégale des 
richesses, un système commercial in-
juste, le recours à l'endettement irres-
ponsable et/ou illégitime, le producti-
visme, le pillage des ressources naturel-
les, la privatisation des services publics 
et la militarisation des rapports interna-
tionaux... 

Cette crise frappe l’humanité dans 
son ensemble, à commencer par les plus 
vulnérables au Nord et les populations 
des pays du Sud qui sont victimes d’une 
crise dont elles ne sont pas responsa-
bles. Les moyens  utilisés pour sortir de 
la crise se limitent, pour l’essentiel, à 
socialiser les pertes en vue de sauver 
sans réelle contrepartie le système finan-
cier et les multinationales. Où sont les 
moyens pour répondre aux demandes 
des populations ? 

Le monde n’a pas besoin seulement 

de régulations placées sous la surveil-
lance d'institutions internationales en 
partie responsables de la crise actuelle 
(FMI ou OMC notamment) ; il a besoin 
d’un nouveau système démocratique 
fondé sur le respect de tous les droits de 
l'homme, la satisfaction des besoins 
sociaux, le travail décent, la souveraine-
té alimentaire, le respect de l’environne-
ment et la restauration des écosystèmes, 
la diversité culturelle, l’économie sociale 
et solidaire et une nouvelle conception 
de la richesse, basée sur son réel par-
tage et une conception écologique et 
sociale du développement. 

Face à la volonté du G20 de décider 
au nom de tous les pays et à la place 
des peuples du monde entier, il est im-
portant de faire entendre et d'imposer 
d'autres solutions pour sortir de la crise 
et de les inscrire  

dans les dynamiques sociales déjà 
engagées, en France comme dans d'au-
tres pays. 

Nous l’affirmons avec force, la 
France doit renoncer à son intégration 
dans le commandement militaire de 
l'OTAN. Elle doit rompre avec une politi-
que aux visées dominatrices méprisant 
les droits des peuples. Nous refusons la 
vision dangereuse et manichéenne de la 
"guerre des civilisations" et toutes répon-
ses militaires aux crises mondiales et 
régionales. Nous rejetons la course aux 
armements et refusons de vivre dans la 
crainte du recours à l'arme nucléaire. Il 
est inacceptable que les dépenses mili-
taires engloutissent l’argent nécessaire à 
la satisfaction des besoins vitaux de 
l’humanité ; d’autant plus que les gouver-
nements voudraient faire payer aux peu-
ples les dégâts du libéralisme financier. 

En cohérence avec les mobilisations 
syndicales du 29 janvier et du 19 mars 
en France, la journée d'action du 28 
mars, sera l'occasion d'affirmer nos solu-
tions face aux G20 et à l'OTAN. 
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37, rue Frédéric Mistral - 87100 LIMOGES 

Tel 05 55 35 81 24  - Fax 05 55 35 01 64 
mdh.limoges@free.fr -  www.mdh-limoges.org 

 

Les associations membres :  Action des Chrétiens 
pour l’Abolition de la Torture, Aide à Toute Détresse - 
Quart Monde, Artisans Du Monde, Association des 
Sans Papiers de la Haute Vienne - Association 
Limousin-Algérie, Association Limousin-Palestine, 
Association pour la Taxation des Transactions 
financières et pour l’Aide aux Citoyens, Chlorophylle, 
Clafoutis, Comité Catholique contre la Faim et pour le 
Développement, Culture Maghreb Limousin, Les Amis 
de la Terre, Mouvement  contre le Racisme et pour 
l’Amitié entre les Peuples, Secours Catholique, SOS 
Racisme et Sources et Rivières du Limousin. 
 

Bulletin diffusé gratuitement via le web et en 
version papier dans les locaux de la MDH  : 

Inscription par envoi d’un email à l’adresse suivante : 
mdh.limoges@free.fr - Diffusion par voie postale pour 

les adhérents individuels (20 euros ou plus) 
La MDH est affiliée à : 

 
 
 
 

www.ritimo.org 
 

 
 
 
 
 

www.reseau-relacs.org 

��� �  Rassemblements des Femmes en noirs : 
Manifestations unitaires pour une paix 
juste au Proche Orient … Rendez-vous 
à Limoges : 21 mars, 11 avril, 9 mai et 
27 juin - place de la Motte à 15h. 
��� �  les droits de l’Homme, le rôle de la 
presse lors des conflits en Colombie :  
Conférence-débat - Lundi 23 mars à 
20h30 - Conseil Régional - 27 bd de la 
Corderie. Soirée organisée par le CCFD 
avec la participation de François Lyn 
(Maître de conférence à la faculté de 
droit et spécialiste de Droit International) 
et Yébrail Alvarez Santoyo (théologien, 
philosophe et journaliste colombien du 
Centre d’Investigation et d’Education 
Populaire - CINEP).  
��� �  Conférence sur les Agrocarburants : 
Mardi 24 mars à 20h30 - Amphi Blanqui 
derrière la mairie de Limoges - Dans le 
cadre du collectif « Les agro-carburantt 
ça ne nourrit pas son monde »  
regroupant à Limoges les Amis de la 
Terre, Attac, le CCFD et la MDH.  
Participation du partenaire colombien du 
CCFD Yébrail Alvarez Santoyo 
��� �  Journée Commerce équitable 
Les étudiants en Techniques de  
Commercialisation à l’IUT avec  
l’association Artisans du Monde   
organisent cette action le samedi 28 
mars place de la Motte de 11h à 18h . 
Programme : Extraits de pièce de théâ-
tre (Etudiants du Lycée Beaupeyrat) - 
Dégustation avec le lycée hôtelier de 
Saint Jean - Danse Africaine Wontanara 
- Défilé de mode, mis en musique par 
Les Lapins de la Jungle - En savoir 
plus : ADM - 05 55 33 68 05.  
��� �  Soirée-concert hommage à Mahmoud 
Darwich  : 
Organisée par Limousin Palestine, cette 
soirée se tiendra le samedi 4 avril à 
20h30 - salle Jean Pierre Timbaud avec 
la participation de Imad Saleh  qui sera 
également présent sur le stand de  
Limousin Palestine à Lire à Limoges. 

Journée mondiale d’action le 28 mars face au G20  

31ème fête de l’Amitié entre les Peuples 

Une planète avec tous pour tous  
 

Elle aura lieu le samedi 28 mars à partir de 17h au pavillon de  
Buxerolles - Parc des expositions de la Bastide à Li moges. 

- Au programme :  
17h45 - Ménage à trois (Bossa-Jazzy) 
18h45 - Allocution de  
George PAU-LANGEVIN, 
(Députée de PARIS)  et débat 
19h30 - Sen (Musique Turque) 
20h00 - couscous ou sakasaka 
20h45 - Zouk Evasion (Antilles) 
21h45 - Terre Adélie (Chansons fran-
çaises et espagnoles) 
22h30 - Ej Ce Horo (Musique des Bal-
kans) 
- Expositions :  
Citoyenneté Solidarité Niger - Tableaux 
Africains 

Cuba 87 - La vie à Cuba, sa culture 
M.D.H. - Forum Social Mondial Belem 
Découverte et Connaissance -
Présentation d'un message de paix par 
PREM RAWAT 
- Repas 
Couscous Traditionnel  
avec Halîma ou Repas africain sakasa-
ka à base de bœuf 
- Pour en savoir plus :  
MRAP 87 - 28 rue des Papillons - 
87100 Limoges 
Tel/fax: 05 55 37 56 91 - 
mrap87@wanadoo.fr 
Blog : http://mrap87 blog4ever.com 


